
« Du bois, du verre, des bouteilles
de bière, du plastique, de l’alumi-
nium aussi, des cannettes en
métal… », égrènent plusieurs éco-
liers. Fin de nettoyage de la plage
des Gueux, hier matin, à Créac’h-
Gwen, pour ces élèves d’une classe
de CE2-CM1 de l’école Léon-Gora-
guer (Moulin-Vert).
Sur cette grève de la rive gauche de
l’Odet, les enfants ont collecté plu-
sieurs dizaines de déchets en pre-
nant soin de les stocker par variétés
(plastique, verre, bois et tout
venant) dans des sacs identifiés,
avec l’idée de recycler ce qui est
recyclable.
« Il s’agit de sensibiliser les enfants
au tri des déchets, de les amener à
faire attention à ne pas jeter n’im-
porte quoi n’importe où car ça a
des conséquences : la pollution de
la terre et des rivières, qui sont
vivantes », décrit Annick Ollivier,
leur enseignante.
« L’année dernière, nous avions fait
plusieurs sorties le long du Steïr
avec Eau & Rivières de Bretagne :
les enfants étaient sensibilisés à la
biodiversité, à l’écosystème, c’était
super intéressant !
C’est pour cela que je retravaille
avec l’association cette année »,
complète l’institutrice.

« On produit trop de déchets »
« Ils se sont bien rendu compte que
l’on trouve de tout, des choses
jetées et d’autres dont on ne
connaît pas bien la provenance
mais qui finissent quand même
dans la rivière », commente Anouck
Bonjean, éducatrice à l’environne-
ment à Eau & Rivières de Bretagne.
« Par cette opération, on pointe le
fait que notre société de consomma-
tion produit beaucoup trop de
déchets. On sensibilise les enfants à
la question du suremballage et
donc à la nécessité de trouver des
solutions pour l’éviter », poursuit
l’animatrice.

« Si le tri est mal fait… »
« On produit beaucoup trop de
déchets, c’est vrai. Mais on peut en
recycler une partie. Par exemple, le
plastique d’une bouteille peut ser-
vir à fabriquer une nouvelle bou-
teille ou des pulls polaires.
Autre exemple, le métal de cette
cannette peut servir à usiner des
pièces de voitures, des portiè-
res… », émet Anita Roussel, ambas-
sadrice du tri à Quimper Commu-
nauté, qui a animé un atelier, hier,
entre rivière et base nautique. « Si
le tri est mal fait, si on met du verre
dans le sac jaune – ce qui arrive

trop fréquemment –, on ne pourra
pas en recycler tous les déchets car
le verre, coupant, s’incruste dans le
journal, le plastique ou dans le
métal et on ne peut alors pas les
recycler. Je fais passer le message
aux enfants que le verre doit absolu-
ment être amené dans les colonnes
réservées au verre », insiste-t-elle.
Au fil des animations de ces 4es jour-
nées régionales « Déchets et
conso », Eau & Rivières de Bretagne
entend, par ailleurs, « dénoncer
l’hypocrisie d’une opération de net-
toyage de la nature menée par une
grande chaîne de distribution, qui
génère beaucoup de déchets et
introduit la publicité dans les éta-
blissements scolaires ». « Nous,
nous tenons à la disposition des
écoles, des kits de nettoyage dans
lesquels il n’y a aucun logo sur les
gants, les sacs ou gobelets réutili-
sables, pas plus de biscuits ou bois-
sons suremballés au goûter », sou-
tient Anouck Bonjean.
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Nettoyage de la plage des Gueux.
Les écoliers collectent et trient

Jeudi matin, les élèves de l’école
Saint-Corentin ont pris la direction
de Kermoguer, sur les hauteurs de
Kerfeunteun. Par groupes de
classe, les élèves, accompagnés
de leurs professeurs, mais aussi
de parents et de grands-parents
bénévoles – pour assurer la sécuri-
té sur le parcours et ensuite l’en-
cadrement des animations –, sont
arrivés à pied au stade, vers 10 h.
Les enfants de maternelle, de
petite et moyenne sections, les
ont rejoints en car à l’heure de
midi, pour que toute l’école
puisse pique-niquer joyeusement
sur la pelouse, le temps étant
favorable.
Trois cent dix élèves, plus les pro-
fesseurs et accompagnants. Ce
sont près de 350 convives qui ont

partagé un pique-nique géant sur
l’herbe ! « Être tous ensemble
une journée durant, pour mieux
se connaître, tel est le fil rouge de
cette journée d’intégration », a
déclaré Erwann Le Yaouanq, le
directeur de Saint-Corentin.
Trois semaines après la rentrée,
cette journée de plein air a permis
aux élèves de répondre à des quiz
de culture générale par petits
groupes hétérogènes le matin,
l’après-midi étant réservé à des
épreuves sportives, sous forme
d’Olympiades. Vingt-deux équipes
ont concouru au cours de onze
épreuves, autant sportives qu’hu-
moristiques… Les vainqueurs sont
montés sur le podium en fin de
journée, dans la cour de l’école,
rue Virginie-Hériot.

Par petits groupes hétérogènes, le matin, les élèves ont répondu à des tests et des
quiz de culture générale.

Les écoliers de Léon-Goraguer ont
ramassé des déchets par dizaines, hier,
sur la plage des Gueux.

Jeudi matin, Isabelle Le Bal,
adjointe au maire, recevait en mai-
rie 47 collégiens âgés de 12 à
16 ans du collège Gertrud Baümer
Gymnasium de Remscheid (GBG),
encadrés par deux enseignantes,
Katrin Kaiser et Annicka Pichshaus.
Ces élèves sont reçus au collège de
La Tour-d’Auvergne et hébergés
chez leurs correspondants. Arrivés
mercredi soir, ils repartiront le ven-
dredi 2 octobre à Remscheid. Leur
programme : Pointe du Raz, char à
voile, pêche en mer à bord d’un
bateau et séjour en famille. Carole
Midavaine, professeur à La Tour-
d’Auvergne et Michèle Cap, la prési-
dente du jumelage, s’étaient
jointes au groupe, ainsi qu’une par-
tie des correspondants. Dans un
bref discours, Isabelle Le Bal a rap-
pelé son attachement à ce jume-

lage, particulièrement actif. À l’ori-
gine essentiellement scolaire et
familial, il comporte maintenant

une ligne économique. Lundi, des
employés de la ville de Remscheid
seront à leur tour reçus en mairie.

Quarante-sept collégiens ont été reçus en mairie hier matin, ci-dessus avec une par-
tie de leurs correspondants chez qui ils sont hébergés.

Voir la vidéo
sur letelegramme.fr

Mercredi soir se tenait à « Fleurs
Saint-Mathieu », rue Saint-Ma-
thieu, le vernissage de l’exposition
des photos d’Henri Gravrand, intitu-
lée « Lumière florale ». Quoi de

plus anodin que de trouver chez son
fleuriste des fleurs lesquelles, à un
moment précis, sont littéralement
transpercées par la lumière du jour.
Quand on s’appelle Henri Gravrand
et que depuis ses 10 ans on fait de
la photo, cela interpelle.
À partir de ce fait banal, ce passion-
né d’art, qui a été directeur de
l’école de musique pendant trente
ans, se met à disséquer la fleur, ses
formes, ses couleurs, sa texture. Il
la met en relief par une multitude
d’éclairages et la photographie,
aidé par Thierry Bécouard, photo-
graphe et professeur.
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Verger conduit en culture raisonnée

Horaires de vente pour la nouvelle saison
du 1er sept. 2015 au 30 juin 2016

Mercredi de 14 h 30 à 18 h 30 et samedi 
de 9 h à 12 h et 13 h 30 à 18 h 30 

PLUS DE 
10 VARIÉTÉS
AU CHOIX**

Venez cueillir
vos pommes !

Plus d’infos et plan d’accès sur
verger-du-menez.com

Keraudren ar Hoat
LANDUDAL. 02 98 57 40 71

Venez acheter vos pommes en direct à la production
et supprimez tous les intermédiaires

de 9 h 30
à 18 h 30
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1€15
Le kilo

1re catégorie

(ou choisir parmi les pommes déjà cueillies)

de 9 h 30

GRANDE CUEILLETTE
ANNUELLE
Vendredi 25, samedi 26 
dimanche 27 et lundi 28 septembre

JOUEZ*

ET GAGNEZ
votre poids
en pommes !

*Jeu gratuit sans obligation d’achat.

  Un gagnant par jour.

**dans la limite des stocks disponibles.

PLUS DE 

Venez cueillir

(ou choisir parmi les pommes déjà cueillies)

ET GAGNEZ

Bruno Salaün

Déchets à foison ! Des
écoliers de Léon-Goraguer
ont procédé au nettoyage
de la plage des Gueux,
hier matin, sur la rive
gauche de l’Odet, à
l’initiative d’Eau &
Rivières de Bretagne.

Jumelage. 47 collégiens en mairie

École Saint-Corentin.
Journée d’intégration

QUIMPER. ACTUS

Photographie. « Lumière florale »

Henry Gravand, le photographe,
explique à Yveline Douguet, la fleuriste,
la genèse de sa photo.
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